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Ah, décembre! Voilà donc venu le moment de
dépoussiérer le bol à lait de poule et de se préparer au

retour de bon nombre d’activités traditionnelles des fêtes.
Même après des décennies passées dans notre hémisphère,
je ressens toujours, à cette période de l’année, une certaine
trépidation (en tant qu’ancien citoyen australien) à la per-
spective de faire une fois de plus face au froid intense… Il y
a longtemps que je me suis rendu à l’évidence qu’il est
impossible de convier parents et amis à un repas de Noël en
plein air en décembre au Canada! Ah, décembre! Mois de la
neige et de la glace, des tuques et des mitaines, mais
également celui des alcootests, des annulations de vol et de
la recherche de remplaçants pour couvrir nos quarts de tra-
vail pendant les vacances des fêtes. Ah, nos belles traditions!

En décembre, nous procédons à notre traditionnelle revue
des activités de l’année en ce qui concerne le JOGC et nous
prenons des décisions stratégiques quant à l’année à venir.
Comme nous nous y attendions, le lancement d’un système
de soumission en ligne de manuscrits et d’autres documents
au JOGC a eu pour effet d’accroître le nombre global des
soumissions que nous avons reçues. Ce nouveau système
nous a permis d’accroître la transparence du processus
d’examen et de faire en sorte que l’organisation des
manuscrits en vue de leur publication devienne une
opération pratiquement infaillible. J’aimerais pouvoir vous
affirmer que ce système nous a également permis de
grandement accélérer le processus d’examen… Mal-
heureusement, la réduction du délai entre la soumission, la
décision de publier et la publication en tant que telle fait
toujours partie des « travaux en cours ». Quoi qu’il en soit,
de façon générale, notre système centralisé de traitement
des manuscrits s’est avéré une amélioration notable. Nous
nous familiarisons de plus en plus avec la façon dont le
système fonctionne; ainsi, nous sommes de plus en plus en
mesure de régler ou de reconnaître les quelques pépins qui
subsistent. En fait, en raison de notre propension à
l’anthropomorphisme, nous ne pouvons nous empêcher de

traiter le système comme s’il s’agissait d’un Border Collie

(répondant au nom de « Gordon ») honnête et fiable, mais
qui parfois oublie l’endroit où il a caché son os.

De façon globale, le JOGC a une fois de plus connu une
année exceptionnelle. Le nombre et la gamme des
soumissions continuent de prendre de l’expansion, tout
comme le nombre de soumissions provenant de l’étranger.
Le JOGC est lu régulièrement par une plus grande propor-
tion de son lectorat cible que pratiquement toutes les autres
revues spécialisées canadiennes, ce qui suscite chez nous
tant de la fierté que de l’humilité. Le bureau de la rédaction
ne perd jamais de vue que la réussite du JOGC est
attribuable, en grande partie, aux généreux apports d’une
multitude de personnes; j’aimerais profiter de l’occasion
pour vous les présenter et les remercier sincèrement.

De prime abord, nos arbitres scientifiques : nous tentons
chaque année de remercier et de récompenser nos arbitres
scientifiques en les conviant à une réception dans le cadre
de l’assemblée clinique annuelle de la SOGC; cependant,
bien qu’il s’agisse d’un événement apprécié par tous les par-
ticipants, force est de constater que ce ne sont pas tous nos
arbitres scientifiques qui sont en mesure d’y participer.
Ainsi, j’aimerais profiter de l’occasion pour sincèrement
remercier nos arbitres scientifiques, dont le travail consiste
essentiellement à me permettre d’éviter l’embarras. Un
grand merci à chacun d’entre vous!

Deuxièmement, je souhaite remercier nos auteurs et les
encourager à continuer d’écrire et de soumettre leurs
travaux au JOGC. Le fait de soumettre le fruit de ses labeurs
à l’inspection et aux inévitables critiques d’un groupe
d’arbitres scientifiques nécessite une grande confiance et
peut constituer une expérience éprouvante pour ceux qui
font leurs premières armes en tant qu’auteurs. Nous
comprenons la situation et faisons tout en notre possible
pour leur offrir avec bienveillance des commentaires
constructifs, de façon à assurer l’excellence des travaux que
nous publions. Nous partageons tous, évidemment, cet
objectif.

Troisièmement, je souhaite remercier les membres de notre
comité de rédaction, lesquels nous offrent de précieux
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commentaires et conseils quant à l’orientation éditoriale du
JOGC. Ils s’empressent de nous donner un coup de main
en assumant des responsabilités supplémentaires en matière
de rédaction et d’examen chaque fois que nous leur en
faisons la demande. Je vous en suis extrêmement
reconnaissant.

Enfin, je souhaite faire part de ma profonde gratitude aux
membres de l’équipe de rédaction : un grand merci à (sans
ordre particulier) Dr Vyta Senikas, à M. Martin Pothier, à
Mme Jane Fairbanks et à Mme Daphne Sams, lesquels
forment le groupe de rédaction de revue scientifique le plus

vaillant qui soit (mention honorable : Gordon). Ils sont tous
sans égal.

Il ne me reste plus qu’à profiter de cette période de l’année
pour remercier nos lecteurs de leur fidélité et de leurs
commentaires, soit les plus précieux atouts sur lesquels
nous avons l’immense privilège de pouvoir compter.
Veuillez continuer de nous faire part de ce qui vous plaît et
de ce qui vous déplaît, et de ce qui pourrait améliorer, à vos
yeux, la valeur de chaque numéro. Je vous souhaite de très
joyeuses fêtes et une année 2009 remplie de satisfaction
(dans votre vie professionnelle) et de bonheur (dans votre
vie privée).
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